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Senlestre 1 •. 150 
Étranger - annuel L. 600 

" l'Union Valdôtalne " parait tous les dix jours 

On reçoit les abonnements 
à l'Union Valdôtaine . 

19, Rue Festaz· Aoste· Téléph. 720 

Tous " notre 
. . " Congrès a CI n q u ,1 em e 

Pour le nouveau 
Valdôtains ! 

Nous voici a notre czn-

quième Congrès. 

Not re programlTze, que 

nous avons commencé a fai-

re connaitre au Congrès de 

Morgex de l'année dernière, 

a rassemblé depuis lors la 

majorité des valdôtains_ 

Statut Yaldôlain 
Si ce Statut passe, la Vallée 

d'Aoste aura finalement ce 

régime cantonal que nous ' de-

mandons. 

Si ce Siatut passe, nous 

aurons ùne liberté substan­

tielle et les moyens de re­

garder assez tranquillement 

l'avenir. 

Dans l'après-midi: réjouis­
sances, folklore, loterie, m u­
siques sur la place. 

Le cortège se déroulera dans 
les rues principales de la Vil­
le sur le parcours suivant: 
Place S. Ours, Arc d 'Auguste, 
rue S. Anselme, rue Hum· • bert 1er

, place E. Chanoux, rue 
De Tillier, rue Edouard Au­
bert. A la hauteur de l'Hospice 
de Charité le cortège se diri­
gera nouvellement vers la pla. 
ce Emile Chan?ux, · OÙ aura 
lieu le rassemblement. 

Les costumts et les guides 
Ce programme sera réali- En cas contraire les chai- prendront la tête du cortège 

'E '1 Ch en suivant la musique d'Aos· 
sé méthodiquement_ Nous ne nes qu nu e anoux vou- te. Les Sections de l'Union 

sommes pas près de nous lait briser, et que, comme lui, Valdôtaine viendront ensuite 
avec leurs drapeaux en tête_ 

arrêter. nous vOlllions briser, seront 

Nous marchons unis dans a nouveau jetées sur nous, 

la défense de nos intérêts et les valdôtains continue-

communs_ ront a être un peuple de 

Notre union s'est encore serviteurs. 

scellée dans nos grands Con­

grès de Verrès, d'Aoste el 

de Pont-St-Martin. 

* * * 
Il faut éviter que tout ce 

que nous avons fait jusqu'a 
Elle se scellera a nouveau présent pOllr la cause 

le grand rassemble- tombe dans le néant_ dans 

ment 

ne 

de dimanche. 

Nous marchons avec le 

pas ferme du montagnard 

qui procède lentement mais 

qw ne recule jamais. 

* * * '\ 

Valdôtains ! 
Nous sommes ~u tour­

nant de noire histoire: l'As­

va en­

Pour cela .il faut que tous 

les Valdôtains descendent a 

Aoste le 19 oelobre et crient 

d'une voix wianime leur dé-

sir de justice et de liberté. 

Valdôtains, soyons encore 

courageux ei unis! 

Participons tous au Con­

grès d'Aoste qui est organi-semblée Constituante 

treprendre le débat 

nouveau Statut Valdôtain. 

sur le sé sous le signé 

Statut Valdôtain ! 

du Nouveau 

PROGRAMME DU CONGRÈS 

Chaque fanfare de la Vallée 
précèdera sa section ainsi que 
celles des pays voisins qui sont 
dépourvues de mu'sique_ 

Les sections de la basse 
Vallée se masseront au levant 
de la place, celles de la haute 
Vallée au couchant. 

la Vallée d'Aoste 
aura un 'représentant 

au Séuat 

La thèse selon laq.uelle le Sé­
nat doit être un organe repré­
sentatif des régions a été ap­
prouvée par la Constituante. Cet­
te thèse a été soutenue en par­
ticulier par les républicains his­
toriques. 

Les Sénateurs ' seront élus au 
suffrage universel direct par les 
électeurs qui auront dépassé les 
vingt-cinq ans. 

Notre Vallée aura donc un re­
présentant au Sénat. 

Voici le contenu du texte of­
ficiel qui appr'JUve la thèse ré­
gionaliste : 

«Il Senato della Repubblica è 
eletto a base regionale_, Il numero 

dei Senatori è determinato in ragw­

ne di UTUJ ogni 200 mila abitanti 0 ... 
Heures 8,30 . Messe en suffra­

ge d'Émile Cha­

noux à l'église 

de S. Ours; 

per frazione superiore a centomila, 

» 10,30 - Ouverture du Con- attribuendosi perà a ciascuna regio. 
ne un numero minimo di 6 Senatori. 

grès - Discours; 
La Valle d'Aosta ha un Senatore_ 

» . 9,30 . Cortège; 

» 12,30 - r.hansons Valdô- 1 Senatori sono eletti a suffragio 

taines - Clôture universale diretto dagli elettori che 

du Congrès. han no superato 25 anni di età ». 

Au Oonseil de la Vall~e 
Séance du 9 Octobre 

La séance s'ouvre à 9 h . par une 
interpellation de M. le conseiller 
Chabloz touchant la nécessité de 
procurer une réserve de farine aux 
communes de la haute montagne 
qui sont bloquées par les ,neiges 
pendant l'hiver. 

M. le Président rend compte des 
démarches qui ont été faites et des 
difficultés qui s'opposent actuelle­
ment à la réalisation de ce projet, 
difficultés qu'on s'efforcera malgré 
tout de surmonter. 

Une interpellalion ayant été faite 
au sujet des fonds assignés à la re­
construction des habitations détrui­
tes, M. le géom. Nicco, assesseur 
aux Travaux Publics, renseigne le 
Conseil sur les modalités adoptées 
pour la distribution de ces fonds 
et sur l'état actuel des travaux. 

M. le Président cite des chiffres 
ayant rapport au travail administra· 
tif de la Junte. Les délibérations de 
la Junte depuis le 12janvierjusqu'au 
19 octobJ;'e 1946 avaient été 647; les 
délibérations de la Junte depuis le 3 
janvier 1947 jusqu'au 3 octobre 1947 
ont été 1290. 

M. le Con·seiller Ing. Binel fait 
une interpellation au sujet de la 
situation sanitaire; il insiste en 
particulier sur ce qui concerne la 
lutte contre la tuberculose et l'agran· 
dissement du dispensaire d'Aoste. 

M, le Conseiller Col. Ferrein ré· 
pond à ' M. Binel par JW1 rapport 
sur l'activité du 'Consortium pour 
la lutte contre la tuberculose, ainsi 
que sur les négociations entamées 
pour l'acquisition des terrains qui 
permettront d'agrandir le dispen­
saire actuel. 

M le Président soumet à l'appro· 
bation du Conseil une longue liste 
de délibérations prises par la Junte. 

M. le Géom. Pareyson, assesseur 
à l'Industrie et au Commerce, don· 
ne lecture d'une réponse du Minis· 
tère des Finances aux sollicitations 
du Conseil de la Vallée pour la 
prompte application du décret de 
la zone franche . 

Le Ministère a accepté le princi­
pe de l'exemption de l'impôt de fa-
brication. . 

Ensuite le Conseil a développ é 
les points suivants de l'ordre du 

Depuis le mois de janvier 1946 au jour: 
19 octobre 1946 la Junte avait exami- Mise de fonds pour la construc­
né 723 délibérations des Commune s. tion et la restauration de canaux 
Depuis le mois de janvier 1947 jus­
qu'au 3 octobre 1947 elle en a exami­
né 2344. 

Ce n'est là qu ' une partie du tI'[J ­
vail administratif de la Junte, 

Le Président donne ensuite lecture 
de l'article de loi instituant la Cour 
d'As,sises à Aoste et renseigne le Con­
seil sur la question des occupations 
des propriétés privées de la part de 
l'autorité militaire pendant la guer· 
re, Il parle des démarches faites 
à cet égard tt il souhaite que le 
Ministère de le guerre veuille se 
rendre compte que ces propriétés 
devraient être restituées. 

Une proposition de M. le Conseil­
ler avt. Torrione concernant l'a par­
ticipation de la Vallée d'Aoste aux 
fêtes commémoratives du '48, qui 
devront avoir lieu à Turin, souléve 
une assez vive polémique. 

On aborde ensuite le cas 'de M. 
Fontan: M. l'assesseur géom. Pa­
reyson, président de la commission 
d'enquête proposée par M. le Pré­
sident Caveri, prévoit de pouvoir 
donner un compte·rendu définitif 
des inVEstigations ~ers la fin du 
mois à'octobre. 

d'irrigation; avance de 18 millions 
de lires pour la construction du 
Rû du Mont (Communes Doues, 01-
lomont). Avance pour la création 
d'un consortium pour l'irrigation: 
L. 18 millions pour le canal de 
Joux; L. 500.000 pour le canal des 
Eaux Sourdes (Arvier); L. 2.500.000 . 
pour le canal Garin (Avise); Lires 
3.000.000 pour le canal de Saint-Vin­
cent; L. 12.000.000 pour le canal de 
La·Salle, 

Institution d'un premier cours 
d'acheminement industriel à Pont· 
St· Martin. -

Concession 4'un subside extraor­
dinaire (L. 1.500_000) en faveur du 
Refuge des Pauvres d'Aoste. 

Concession d'une contribution 
(L. 500.000) à la Commune de Vil­
leneuve pour travaux de répara­
tions de la route de Champlong. 

Approbation des dépenses pour 
l'açquisition de cuivre destiné à la 
construction de lignes électriques. 

Approbation de la dépense de 
L. 500.000 pour travaux extraordi· 
'naires sur la route Pont·St·Martin 
- Gressoney. 

,,,((((((«IrliII ______ ,.. . 

LOTERIE 
L'Union Valdôtaine organise à l'occasion du 

Congrès une grande loterie dont nous publierons 
la liste des prix. 

Les billets sont en vente auprès des Sections au 
prix de 25 lires. 

Nous avons déjà reçu ' de nombreux prix dont 
une bicyclette 'et une ruche! Une cinquantaine de 
ces prix dépassent la ~ aleur de 1000 lires, 
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De la zone franche 
sous ses aspects économiques 

Une nouvelle 1 n d ustrie 
(suite) 

J 'ai examiné jusqu'ici les ques­
tions techniques inhérentes au ré­
gime économique que l'on a voulu 
accorder à notre Vallée; il est op­
portun aussi d'examiner la question 
centrale. Est·il avantageux pour no­
tre Vallée d'abandonner le régime 
protectionniste sous lequel elle a 
vécu depuis deux siécles, pour ten­
ter une expérience de régime libre 
échangiste, car en dernier ressort 
c'est bien de cela qu'il s'agit. Certes 
le libre échange que l'on nous pro­
pose n'est pas intégral: nous avons 
vu quelles restrictions il comporte; 
mais il a surtout le défaut majeur 
d'être unilatéral; car si nous pou­
vons importer en franchise presque 
toutes les denrées de tous les pays 
du monde, nous ne pouvons expor­
ter en franchise nos produits que 
sur un seul marché qui est celui 
constitué par le territoire du pays, 
dans lequel nous vivons. Cette ab· 
sence presque totale de réciprocité. 
est le talon d'Achille de notre nou­
veau régime. 

Certes aujourd'hui nous n'avons 
pas à craindre la concurrence de 
pays produisant des denrées simi­
laires aux nôtres, car la barriére 
constituée par notre monnaie ava· 
riée, est infranchissable. 

Mais, que demain la situation 010· 

nétaire de l'Italie s.'améliore, que la 
monnaie soit stabilisée, et la situa· 
tion se modÙiera sensiblemen t ; 
mais que demain encore, par pure 
et gratuite hypothèse, la monnaie 
de certains pays avec lesquels nous 
aurons noué des relations régulié­
res, par exemple celle de nos pays 
limitrophes, se détériore, et nous 
verrons la situation se renverser. 
Ces pays, forts de la franchise doua· 
mere octroyée à leurs produits, 
pourront inonder de leurs marchan­
dises notre région, car leurs prix 
de revient seront alors inférieurs 
aux nôtres; et alors probablement 
nous n'aurons plus les obstacles 
naturels pour nous protéger. Que 
deviendra notre agriculture avec 
ses produits? Une crise s'ensuivra 
et fort aigüe, qui pourra nous faire 
regretter les neiges d'antan. 

Certes, il nous restera le marché 
italien; mais. supposons encore que 
les industriels italiens, mécontents 
de la faveur que nous aurons pu 
accorder aux industriels d'autres 
pays, boudent notre production et, 
forts de l'influence qu'ils exercent, 
boycottent nos produits classiques, 
une crise aigüe en découlera et la 
position de nos agriculteurs devien­
dra intenable: car nos produits trou· 
veront devant eux une barrièr.e s'ils 
veulent franchir les frontières, car 
ils ne jouiront d'aucune franchise 
pour faciliter leur exode. 

Certes, ceux qui chez nous sont 
exclusivement consommateurs se 
trouvent favorisés par le bas prix 
de toutes les denrées. Mais con­
"ient-i1 à nous, valdôtains authenti­
ques, de sacrifier notre a'griculture 
pour les beaux yeux de citadins, 
qui souvent n'ont aucune autre atta­
che avec notre vallée que celle 
constituée par la convenance du mo­
ment? 

Ces observations sommaires nous 
rendent sensib le le phénomène que 
voici. Dans la désormais très vieil­
le controverse entre la doctrine 
libre·échangiste et 1 a doctrine pro­
tectionniste, la première triomphe 
régulièrement dans le domaine 
théorique, tandis que l'autre a régu. 
lièrement le dessus dans le domai­
ne pratique. Ainsi il est incon testa­
ble que le consommateur a tout 
intérêt à souhaiter l'établissement 
d'un régime libre échangis te, parce 
que le libre échange est générateur 
d'une baisse généralisée des prix; 
mais comme sur cent consomma­
teurs il y a au moins quatre vingt 

producteurs et que l' intérêt évident 
de ceux-ci est de pouvoir produire 
et écouler les produits à un prix 
rémunérateur, il s'ensuit fatalement 
que l'intérêt du producteur prime 
celui du consommateur. Et voilà 
pourquoi nous assistons à ce phé­
noméne étrange; on souhaite le li­
bre-échange parce que plus ration­
nel ot on s'enlise dans le protee· 
tionnisme, parce que plus avanta· 
geux. 

Ces observations de caractèregé· 
néral nous ont un peu éloignés de 
la zone franche, mais en apparence 
seulement; car l'établissement de 
la zone franche pose le problème 
central du choix entre le régime 
libre·échangiste et le régime pro­
tectionniste_ 

Alors comment peut·on conclure? 
faut-il renoncer à la zone franche 
sous prétexte qu'elle peut demain 
nous amener à une catastrophe? 

Non, car ce serait absurde; mais 
nous devons ne pas perdre de vue 
cet axiôme ; tout dans l'économie 
politique est relatif; le mal peut 
surgir du bien et le bien du mal. 
Alors il nous faut tendre à obtenir 
du pouvoir central un régime sou· 
pIe, une autonomie suffisante qlli 
nous permette de modifier nos dis­
positions suivant les nécessités et 
les intérêts du moment. 

C'est-à-dire: puisqu'on octroye à 
notre région un régime économique 
différent de celui du territoire mé· 
tropolitain, il est nécessaire que 
l'on nous laisse une ample liberté 
de manœuvre. 

Doct. SA VIOZ BÉNIGNE 

ÉCHOS 

Val d ô • t a 1 Il e 
Au couchant de la Ville d'Aoste, au milieu des ver­

gers de St-Etienne, sans en avoir l'air, un important chan­

tief est en train de naître. . 

C'est une fabrique de scies de tout premier ordre qui 

a pris le nom bien Valdôtain de «Le Bouquetin ». Un fier 

bouquetin campe en effet au centre de la marque de fabri­

que que nous repwGuisons ci-dessus. 

Ces scies sont très appréciées, soit par la qualité de 

l'acier que par la manière dont cet acier a été travaillé. 

Il s'agit d'un matériel tout· à-fait homogène préparé dans 

nos établissements de la « Cogne ». 
Ce matériel est transformé et recuit dans les fours de 

la Société Le Bouquetin. Ensuite il est' retrempé et trans­

formé 'en des lames de fer et taillé à la fin en dents aigües. 

Il en sort de toutes qualités: des scies ordinaires, des 

passe-partout, des circulaires , à ruban etc. etc. 

Quatre techniciens valdôtains sont à la tê te de cette 

nouvelle entreprise, la première du genre en Vallée d'Aoste. 

Voilà donc qu'une industrie travaille sur place le ma­

tériel qui sort presque tout de la « Cogne ». 
C'est très bien que les Valdôtains commencent à sa­

voir tirer parti de ce qu'on produit dans nos chantiers. 

Aussi est-il sdbhaitable que la «Cogne» favorise ces 
petites industries locales qui font la richesse du pays. 

En tout cas nous devons féliciter M. Cuatto et ses 

amis qui ont courageusement créé cette nouvelle entreprise. 

PAR hA GAhOlYINIE 

E-T hA 
Depuis quelque temps «Lo Par· 

RO ME - De-Gasperi obtient te vote tisan » et « l' Indipendente » (qui 
de confiance se ressemble s'assemble) mènent une 

c'est à crLUse de leur attitude fila­
romaine, ou à cause de leur inter­
vention. C'est qu'à Rome on savait 
que les valdôtnins ne sont pas près 
de se lai~ser t70mper, que les valdô­
tains sont unis, comme on a pu le 
voir au Congrès de Pont-St-Martin, 
et qu'ils savent ce qu'ils veulent. 

La crise qui menaçait le Gouver-
nement De-Gasperi a été évitée grâ. campagne politique anti -valdôtaine 
ce au vote de confiance d 'une ma- basée sur la calomnie et la médisancp. 
jorité, d'ailleurs assez faible. ainsi que sur une suite d'attaques 

Les républicains se sont abstenus personnelles contre M. l'Avt. Caveri, 
de voter pour ou contre les motions président de l'Union Valdôtaine. 
présentées par les différents partis Ils 'sont si ingénus qu'ils c70ient 
de gauche; leur ordre du jour n'a diviser notre mouvement de son prési­
été repoussé que par une faible dent librement élu. Ils sont telle­
majorité. Les _ qualunquisli ont voté ment ingénus qu'ils pensent nous faire 
pour le gouvernement. 

Le Président du Conseil a déclaré ' croire qu'ils sont des « ant~·cavéris· 
que toute collaboration avec les so- tes », tandis qu'ils sont tout simple­
cial.cqmmunistes est impossible a- ment des anti-valdôtains. 
vant les prochaines élections. On Ils cioient qu'on a déjà oublié 
lui attribue cependant l'intention que l'année dernière, précisément vers 
de remanier son cabinet en y in· cette épùque, la Cogne passait un 
cluant des députés de la gauche mauvais quart d'heure, et que c'est 
modérée. ' d justement notre presi ent qui convo-
LAK SUCCESS (U. S. A.) • 

Rejet de la candidature à l'ONU 
de l'Italie et de quatre autres Etats 
ex· ennemis 
Les membres occidentaux du Con· 

seil de Sûreté s'étant opposés à la 
candidature de la Bulgarie à l'ONU, 
l'URSS et la Pologne se sont oppo· 
sées à celle de l'Italie. Les candi 
datures de la Finlande, de la Hon· 
grie et de la Roumanie ont été é­
gaiement repoussées. 

M. Gromyko aurait déclaré que 
l'URSS appuiera dorénavant toute 
proposition sollicitant l'admission 
commune des cinq Etats ex-ennemis, 
mais qu'elle refusera catégorique· 
ment de discuter celles qui envisa­
geront chaque cas en particulier. 

PARIS - Discours de De Gaulle 
Le 5 octobre, à Vincennes, le 

général De Gaulle a prononcé un 
discours auquel auraient assisté 
près d'un demi million de per­
sonnes. 

ApI'ès avoir fait un exposé du 
travail accompli depuis 1940 jus 
qu'au moment où il a dû abandon­
ner le pouvoir, le général accuse les 
communistes de semer la discorde 
et de compromettre l'avenir de la 
France. Il manifeste son vif désir 
de voir instaurer un gouvernement 
vraiment énergique, et termine son 
discours en lan çant un vibrant ap­
pel pour que les français adhèrent 
en mas se au R. P. F. 

quait à ce moment les chefs des 
partis, pour préparer une action com­
mune à Rome, afin que la Cogne 
restât indépendante. 

Ils croient qu'on a déjà oublié 
que l'Union Vvldôtaine avait fait 
entendre ce désir dans le Grand Con­
grès d'Aoste de l'année dernière, et 
que tous ces factelf:rs avaient rendu 
possible le succès des démarches en­
treprises par M. Caveri et les diri­
geants de la Cogne. 

Mais l'lndipendente bat tous les 
records, comme toujours, quand il nie 
que nous devons à M. Caveri l'ou 
verture du Casino de St-Vincent. Nous 
le devons à M. Caveri et à l'unani­
me volonté du Conseil de la Vallée. 

M. Chabod avait bien préparé les 
décrets d'ouverture, mais il les avait 
gardés dans son tiroir. 

Le Conseil demandait à l'unani 
mité l'ouverture du Casino, mais 
l'autorisation . était restée dans le 
tiroir. 

En réalité le Casino n'ouvrit ses 
portes que quand M. Caveri fut élu 
président. 

Mais il est peut être plus intéres­
sant encore de savoir pourquoi il nI' 
fut pas fermé par la suite, 

Ici ces messieurs del'Indipende nte 
ne viendront pas nous raconter que 

C'est pour cela que le Casino reste: 
parce que ' nous le voulons, parce que 
nous voulons qu'on nous donne tout 
ce qu'on nous a promis. Et cela 
méme si nous portons . un écusson 
qui ne plait pas à certains messieurs. 

Union des gui~es et des 
Professeurs de sky Yaldôtains 

Les nouveaux écussons de 
l'Union des guides sont arri­
vés. Les guides et les profes­
seur de ski pourront les reti­
rer au bureau région~l du 
tourisme. Leur prix est de 
L. 500 (argent) et de L. 200 
(métal ordinaire). 

Les guides valdôtains por­
teront cet écusson dessiné par 
M. l'avt. Chabod, à côté de 
celui officie~ du Club Alpin. 

Commune de Courmayeur 
Avis d'encbère pour la construction 

du chemin extérieur 
A 15 heures du 22 octobre pro­

chain, aura lieu auprès du Bureau 
de la Commune de Courmayeur, 
une enchère publique pour l'adju­
dication des travaux pour la cons· 
truction de la route extérieure. 

Prix d'enchère: L_ 3.802,341. 
Les conditions d'enchère sont vi­

sibles auprès de la Commune dans 
les heures ou vertes au public. 

Courmayeur, 25 septembre 1947 
- LE SYNDIC 
(S. TESSARIN) 

Eunna conta de tzi no 

Lo rnartzan di plou 
Sophie Brenvettaz l'ére eunna di 

pi dzente feille de St Marcé. et tzeut 
le garçon l'aïan prau à fére à 
l'aveitzé sensa n'en aveï l'air. 

Tôtun un dzor su pe le montagne 
de Mont CO/'quet l'aïet avu eunna 
beurta pouére à causa d'un bourria 
que, en veïen son motzau rodzo, 
l'ére parti à la besoulla contre llié. 

Deï ci dzor se yeux et sa dzenta 
pé tayan preï eunna drôla de co· 
leur su 10 dzaneuss, et Sophie Bren­
vettaz semblave eunna pomma reï­
netta vermoleusa : Sophie Brenvettaz 
l'aïet ni pis ni moins que la dza­
neusse. 

Le s'un lei dijavon de prendre de 
tisane de beunefor, d'atre de seuppé 
d'éqouet, d'aire de se vouendre avoué 
de couenna, më Sophie l'ére todzor 
dzana comme un pra beurlà. 

Que fére? Serïe-ti pas éta la cas 
d'éprové la medeceuna di viou ten? 
Perqué pas éprové d'accapé caque 
piou et le catzé viven dedeun eunna 
ostia di malado et caïé bas cen lé 
avoué un veiro d'éve seucraïe? 

* .... 
Totun faïet accapé le piou et l'est 

adon que la mamma de Sophie, Fi· 
deline, l'est. partïa à la retzertze de 
ceutte bétze. 

St-Marcé l'est un pays propro et 
l'ére pas facila de ri'en accapé. 

Ren que la pauro Jean Beuillat 
n'en aïet cheur. 

Adon Fideline l'est allaïe la trové 
et l'a deut lei' 

« So plé Jean pourr.ia-vo me baillé 
una dozeina de dzen piou ? » 

« Oué, Madama, l'aïet répondu 
« më commen me le païade va? Cit 
an 10 bétail l'a de valeur et fa pas 
pensé que le piou côteïan poccca ». 

« Vo bailla cent livre di tot» l'a 
Tépondu Fideline. 

« Dze regretto bien, më dzi gneun­
na confiance deun le sou et dzeu si 
coudzu de va demandé de robba; 
que volei-va fére, tzeut voulon de 
robba, la moneïa vat pamé à ren. 

Ceutta l'ére étaïe la réponsa de 
Jean Beuillot que pe un ' COlt . po­
chet gagné su sinna misére. 

« Que volei-va adon ? » 

« Dou barlet de veun». 
Allave pas la peina de martzan­

dé, et penden que Fideline Brenvet­
taz allave à la crotta terrié le dau 
barlet de veun, Jean Beuillot acca­
pave eun saurien le doze piou que 
faillet pe gari la pi bella feille de 
St· Marcé. 

J oselie 

Les secours de nos émigrés 
d'Amérique 

Les secours de nos émigTés d'Amé­
riqueont été distribués dans la Val­
lée du Lys dans la mesure suivan~e : 

Pont-Saint·Martin L. 10.000; Per­
loz 9.500; Lillianes 6.500; Fontai­
nemore 7.500; Issime 5.000; Gres­
soney lO.oOO. 

MM. les Syndics et MM. les 
Présidents des Sections de l'U. V. 
ont été chargés de la distribution 
de ces sommes qui sont un magni­
fique témoignage de solidarité de 
nos émigrés d'outre·mer. 

Plants de vigne greffés 
Arbres fruitiers 

Istituto Agricolo Artigianelli 
Cascine Vica (Turin) . Tel. 7868 
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A·TRAVERS 
A 0 ste 

Daus nos écoles 
M. le professeur Gerbaz Sa­

muel et son épouse M.me Anaïs 
Vautherin reviennent en Vallée 
d'Aoste après plusieurs années 
d'absence. 

Nous sommes heureux que 
ces deux excellents éducateurs 
vienn-~nt mettre au service de 
l'école valdôtaine leur expérien­
ce et leur capacité. 

. Nous leur adressons nos com­
pliments en leur souhaitant la 
bienvenue. 

-3-

LA VALLÉE Qua.rt ~ Accident mortel 
Le 30 septembre, un tragique 

accident mettait fin à la jeun e 
Charvellsod - Mariage existence de Berthod Arnaldo 

Le 27 septembre, par une ra- de Bruno, garçon plein de vi­
dieuse journée d'automne, M. gueur et âgé à peine de qua­
Joux Célestin de Gressan et torze ans. ' 
M.lle Viérin Victoire de Char- Etant en t rain de faire paître 
vensod se sont juré fidélité pour un troupeau de vaches et de 
la vie. De nombreux parents brebis dans un pré voisinant la 
ainsi que M. Albin Blanchet, grande route, le jeune garçon 
parrain de l'épouse, ont pris avait dû à un certain moment 
part à la cérémonie. La plus s'élancer sur celle-ci pour en 
cordiale et franche gaîté régna chasser quelqu'une de ses bêtes 
durant le repas: qui ne fut pas qui s'était éloignée du pâturage. 
qu'assaisonné d'excellentes épi- Mais le malheur voulut qu'à cet 
ces, mais aussi de bons mots et instant précis une moto survînt, 
de plaisanteries exhilarantes, et qui le happait au passage et 

* * * suivi de nos chansons valdôtai- l'entraînait sur une distance de 
Malgré les difficultés que nous nes. J. P. plusieurs mètres. 

traversons la Commune d'Aoste Fénis _ Fleurs d'oranger Bien que porté immédiatement 
a , pourvu à blanchir et à restau- a' l'ho"pl'tal d'Aoste le pauvre Le 4 octobre, entourés de pa- , 
rer une grande partie de nos rents et d'amis, le jeune Pellis- jeune hoinme ne put, malgré sa 
écoles. solide constitution, avoir raison sier Ange de Camille et la gen-

tille Demoiselle Voyat Julie de 
Florentin se sont juré fidélité 
pour toujours au pied de l'autel. 

Les professeurs et les institu­
teurstiennent à en rendre homo 
mage à M. le Syndic Savioz et au 
bureau technique de la Ville. 

Pendant le banquet, auquel 
Décès de M. le Comm • .Mali" ont pris part les autorhés ecclé· 

ciui siastiques et communales, un 
M. le Comm. Emilio Mancini charmant discours en français a 

qui avait été pendant de lon­
gues années ({ Provv€ditore agli 
Studi» d'Aoste est décédé la 
se:naine dernière à Lucques 

M. Mancini avait été aussi 
professeur et directeur de l'Eco­
le Normale. 

Hôpital ' Mauricien 
On a ouvert à l'Hôpital Mau­

ricien un dispensaire pour le 
traitement des tumeurs. 

Billets de chemin de fer 
L'Agence de voyage Ambro­

setti, place Chanoux, s'est char­
gée de la vente de billets de 
chemin de fer, ce qui évitera de 
longs stationnements . aux gui­
chets de la gare. 

Expodtion de tableaux 
Une intéressante exposition 

de tableaux de montagne a eu 
lieu dans la salle du Club Alpin 
d'Aoste. MM. Freppaz, Bosio, 
Pascal et Ansaldo ont remporté 
les premiers ·prix. 

Hospice de Charité 
Les inscriptions en langue 

française «Hospice de Charité», 
({ Orphelinat» et ({ Asile Mgr 
Jourdain» ont été rétablies sur 
nos vieilles . institutions de bien­
faisance. 

Brussoll - Mariage 
Nos jeunes-filles - toujours 

jalouses, comme celles de tous 
les pays, quand elles voient un 
garçon- en choisir une autre -
seront particulièrement vexées 
en apprenant que notre ami 
Vuillermin Pacifique a été cher­
cher son épouse ... si loin. 

Quant à nous, nous présen­
tons aux nouveaux époux nos 
meilleurs vœux de longue et 
heureuse union. 

Bionaz .. Prarayé 
Un tzachau dp. Cogne, David 

Françoué l'a teria quatro ·tza· 
moss d'un crep su pe la comba 
d'Oren. 

Ci tzachaou l'est terriblo , l'an 
passou i Gra.uson (Cogne) l'a 
terria cinq tzamoss d'un crep, 
et l'an de van quatro. 

De tzachau paré derian parti 
avoué 1 un . meuletpeu tzardze

l 
totte çalle poure bétze. 

A VENDRE 
Aoste, pré arrosable zone centrale, 

environ cent ares fractionnables. 
S'adresser direction journal. 

été prononcé par la petite Char­
lotte Pramotton. 

Aux nouveaux époux nos 
compliments et nos souhaits. 

J.B. 
Gressoney 

Les Gressonards se sont vi­
vement . réjouis du succès rem­
porté par leurs costumes à St­
Vincent. Leurs jeunes filles fe­
ront entendre de nouveau leurs 
belles chansons au Congrès 
d'Aoste. 

La-Salle - Mariage 
M. Loyal Auguste, Président 

de la Section locale de l'Union, 
ancien prisonnier de guerre re­
venu au pays depuis deux ans, 
vient d'unir sa destinée à celle 
de la gentille . D.lIe David Fer­
nande. La chantrerie et la fan­
fare ont voulu fêter leur mem­
bre, l'époux, et les chanteuses 
leur amie, l'épouse. 

Au nouveau foyer valdôtain 
nos vœux et nos souhaits les 
plus fervents. G. 

Per)oz - Oblations pour le 
journal 
La Section L. 500; M. Glésaz 

Louis 200; M. Soudaz Mathu­
rin 200; M. Soudaz Abel 200; 

Héréra.z Romain 100; T uglair 
Augustin 100; Juglair Séverin 
100; Bonin Ernest 50; Yeuillaz 
Amédée 50 ; Yeuillaz Pacifique 
100; y occoz Germain 200. 

L'esprit valdôtain s'est mer­
veilleusement conservé dans ce 
caractéristique village valdôtain 
d'où partirent les premiers coups 
de feu contre les nazi-fascistes. 

Habitués à une vie de sacri­
fice les Perleins savent qu'il faut 
être têtus et ne jamais fléchir si 
l'on veut remporter le succès. 

Aussi ont-il déjà préparé leur 
camion pour venir 1 à Aoste à 
notre congrès du 19 octobre. 

Nous souhaitons qu'une belle 
rou te puisse bientôt couronner 
le rêve de cette noble popu­
lation. 

Petit-St-Bernard 
La nouvelle ligne de confin 

passe exactement sur la ligne 
faîtière du col. Ainsi le confin 
entre la Vallée d'Aoste et la 
Savoie suit exactement la ligne 
d'écoulement des eaux. Il passe 
sur la route tout près de la co­
lonne dite de Joux. La Chanou­
sia et l'Hospice' du Petit-St-Ber­
nard, presque totalement détruits, 
passent ainsi sous la souverai­
neté de la France. 

de la commotion cérébrale et des 
graves blessures causées par le 
choc. Il expirait deux jours après 
dans les bras de sa grand'mère, 
qui l'avait élevé dès sa naissance. 

M . A . 
* * * 

Naissance - Nous félicitons 
M. Anselme Marguerettaz, pré­
sident de notre section de Quart, 
et son épouse Dufour Elvire, 
de la naissance de leur premier 
enfant et nous présentons nos 
meilleurs souhaits au nouveau-né. 

Rhêmes-Notre-Dame 
Notre Commune reprend pe­

tit-à-petit son ancien visage. 
Nous saluons avec plaisir le ré­
tablissement de l'école classi­
fiée qui avait été maladroite­
ment supprimée lors de la sup­
pression de la Commune. 

Sarre - A l'école des petits 
Après la coutumière pause 

esti vale due aux vacances, notre 
école maternelle a de nouveau 
ouvert ses portes le 1 octobre. 
Comme d'habitude de nombreux 
enfants profitent de cette insti­
tution et égaient la fraction 
Maillod de leurs cris et de leurs 
ébats 

Nous avons eu le plaisir de 
revoir les Révérendes Sœurs 
Xavier et Espérance, qui déjà 
firent tant l'an dernier, et con­
tinueront, sans nul doute, à met­
tre leur inépuisable dévouement 
au service des tout-petits. Nous 
saluons la Rév.de Sœur L e titia 
qui nous quitte après avoir été 
pendant deux ans l'excellent cor­
don-bleu de nos mioches ; elle ,a 
été remplacée par la Rév. Sœur 
Marie. 

Valgrisellche 
M. Bois Sylvain, Président de 

notre Section de l'U. V. vient 
d'unir ses destinées avec M.lle 
Enose Bovard. Le mariag~ a été 
béni à Pontbozet, mardi 30 sep­
tembre, par M. le curé Bois 
Germain frère de l'époux . 

Aux nouveaux mariés nos 
meilleurs souhaits. 

VaHourJlallche 
Faute d'espace nous avons 

omis de relater dans notre pré­
cédent numéro un magnifique 
ex ploit d'une jeu ne fille de Val­
tournanche: M.lle l'ellissier An­
ne. 

Accompagnée de son frère 
Camille et de son cousin Pel lis­
sier Arthur, notre courageuse 
alpiniste a réussi le 18 septem­
bre l'ascension de l'arête de 
Furggen (M. Cervin). C'est la 
première fois qu'une femme a 
réussi cette escalade. 

Anne et Camille continuent 
ainsi dignement la belle tradi­
tion des Pellissier, notamment 
celle de leur père surnommé 
«Lo Grolo~. 

La 'Voix du 'Pays (Marche) 

I. 
Quel est ce chant d'amour qui vient de nos campag nes, 
Ces doux propos qu 'au soir on entend g azouiller.'P 
C'est la voix du Pays, c'est la voix des montagnes, 
C'est l 'âme de chez nous, c'est notre doux parler. 

REFRAIN 

Pâtres, bergers de nos campagnes, 
Quand vous paissez vos beaux troupeaux, 
Chantez f rançais sur nos montagnes, 
Chantez f rançais sur nos coteaux.l 
Et vous, fermiers, et vous fermières , 
Sur qui repose notre espoir, 
Parlez français dans vos chaumièrffs, 
Car c'est la langue du terroir.l 

Il. 
Langage du travail, des serments, des prières. 
Echo des sentiments dont vibre notre cœur, 
Langag e sans pareil, lang ag e de nos Pères, 
Sois à j ama,is le nôtre , ô de tous le meilleur .1 

III. 
Amis, l'heure a sOllné d'une g loire nouvelle.l 
L e français parmi nous à jamais restera, 
Oui.l Puisque notre foi dans notre âme le scelle, 
A jamais parmi nous le français fleurira .1 

IV: 
Plutôt que de laisser tomber cet héritage. 
Nous sommes prêts à tout, même à mourir pour lui! 
C'est un trésor transmis jusqu'à nous, d'âg-e en âge, 
C'est tout notre passé, notre bien d'aujourd'hui.l 

(Pa roles et musique de Léon M. Manzetti - Aoste I926) 

L'auteur, décédé tout jeune, a exprimé par ce chant - et ce' 
quand nos ennemis triomphaient - sa foi inébranlable dans la 
conservation de notre individualité ethnique linguistique. 

Cette marche sera jouée el chantée au Congrès d'Aoste. Elle 
doit entrer dans notre ~épertoire à côté de « Montagnes Valdô­
taines •. 

Une nouvelle école 
à Pont-Saint-Martin 
Le . Conseil ' de la Vallée vient de 

donner son autorisation à l'ouverture 
de l'Ecole industrielle d'achemi­
nement au travail (Scuola di av­
viamento a tipo industriale) de Pont­
St-Martin qui comprendra un cours 
d'études de trois années. 

Le premier cours commencera le 
16 octobre. 

La direction de l'Ilsa a donné 
toute sa collaboration pour faciliter 
la tâche des autorités scolaires et 
communales. 

CDMM UNE DE 0 DUES 
, Location d'alpages 

pour les années 1948·49·50 

Jeudi 30 octobre 1947, à 13 h., 
aura lieu à la Chambre Communale 
de Doues une enchère provisoire à la 
chandelle vierge pour la location 
d'alpages pendant les années 1948-
49-50. 
l

or Lot - Alpage Champillon pour 
200 vaches. Equivalent base fon­
tine kg. 3000 par année. Dépôt 
300.000. 

2
8 Lot - Alpage Larvusspour 60 

vaches. Equivalent base forLtine 
kg. 900 par année. Dépôt L. 
150.000. 

Voici un bel exemple du bon tra­
vail que nos institutions publiques 
peuvent faire lorsqu'elles trouvent de 
la bonne volonté et un esprit pro- 3" 
gressiste chez les grandes industries. 

Lot - Alpage Moffes pour 50 
vaches. Eljuivalent base fontine 
kg. 700 par année. Dépôt L. 
100.000. 

Comité de ch ass e Cahier des charges visible au se-

Gardes chasse - Le Comité 
de la Vallée d'Aoste pour la chasse 
communique que deux places per­
manentes de garde·chasse sont ac­
tuellement vacantes. Pour IfS con· 
ditions requises s'adresser au se­
crétariat du Comité, Avenue Auguste 
César. 

Chiens de chasse ..:.. L'impôt 
sur les chiens de chasse est de 
1500 lires à condition que leur pro­
priétaire possède le permis de port 
d'lIrmes; dans le cas contraire les 
chiens seront considérés de J uxe 
et leurs propriétaires seront sujets 
à un impôt de L. 4.500. 

RElIERCIEJlENT 
Les familles BERTHOD et DÉ 

SANDRÉ remercient vivement to'u­
tes les personnes qui ont pris part 
au deuil cruel qui vient de les frap­
per par la perte de leur adorè 

A r n a l ' d 0 

crétariat de la Commune. 

Le Secrétaire 
Le Syndic 

Pour les 

EYDOUX VICTOR 

l.ÉTEY ADOLPHE 

bergers 
Beaucoup d'habitants des envi­

rons d'Aoste, qui ne possèdent sou­
vent qu'un tout pe'tit bout de · ler­
rain, se plaignent que les jeunes 
bergers laissent passer leurs bêtes 
dans des champs ensemencés où 
celles-ci broutent et détruisent les 
jeunes pousses. 

Leçons de coupe 

" D'A LB ER T 0 " 
Enseignement professionnel 

et pratique 
Coupe et confection de vêtements 

et de lingerie pour dames 
Patrons sur mesure 

Maîtresse gérante 
QUENDOZ-VENTURINI 

Rue Amédée VI, N. 3 
Villa Rosset - Aoste 



ÉCHOS 
BYAL.ISTOK . Pologne) - Re· 

cOI!slitulion du Komintem ? 
Des représentants des partis com­

munistes russe, polonais, tchéq ue, 
hongrois, roumain, bulgare, yougos· 
la ve, italien et français se son 1 réu· 
nis vers la fin septembre à Byalislok 
en Pologne pour formuler une dé· 
claration contre les t menées im· 
pér ia listes • des puissances capita· 
listes occidentales et form er une 
organisation de propagande et de 
coordination pour les combattre. 

Le Comité Central de cette orga·· 
nisation siège ra à Belgrade et sera 
composé de deux rapprésentants 
de chaque parti communiste na· 
tional faisant partie de l'organisa· 
tion. La nouvelIe organisation est 
considérée dans la plupart des mi· 
lieux comme une restauration par· 
tielle du Komintern (organisation 
internationale communiste), qui a· 
vait été aboli en 1943 pour tranquil· 
liser les puissances capitalistes al· 
liées de l'U. R. S. S. 

Cette renaissance du Komintern 
cause de vives alarmes, non seule· 
ment chez les puissançes capitalis· 
tes occidentales directement visées 
par l'organisation et accusées de me· 
nées impérialistes, mais aussi par· 
mi les socialistes anti·fusionnistes du 
type Blum, Attlee, Saragat etc. ac· 
cusés de trahison. 

RO M E - VI! comice fasciste cl deux 
pas du Parlement. 
Le 10 octobre, pendant une séan· 

ce de la Constituante et à deux pas 
du siège de cette dernière, un co· 
mice du c Movimento Sociale Ha· 
liano • avait lieu, où les cris de 
c ripulire il Campidoglio per ripu, 
lire Montecitorio. allernaient avec 
des chants fascistes et des attaques 
verbales violentes contre certains 
membres de la Constituante. 

Des députés qui se rendaient à la 
séance, et dont deux ou trois avaient 
même été maltraités au passage, en 
portérent la nou velIe à leurs colIè· 
gues, ce qui causa une tumultueuse 
manifestation au sein de l'assem· 
blée et de vives protestations con· 
tre le gouvernement, accusé par 
des députés communistes de répé· 
ter les erreurs de celui de 1922. 

Voilà des symptômes évidents de 
la re.naissance de la peste fasciste, 
de cette peste qui envahit de nod.· 
veau l'organisme de l'Etat, parce 
qu'on a négligé d'en combattre le 
germe, l'esprit nationaliste, et le 
terrain qui en favorise le dévelop· 
pement et la propagation, le cen· 
tralisme, qui rend impossible l'iso· 
lement des foyers d'infection du 
reste de l'organisme. 

Dans nos écoles 
lIiIouveaux instituteurs 

Voici la liste des nouveaux ins· 
tituteurs qui viennent de recevoir 
leur diplôme à l'Ecole Normale 
d'Aoste. 
Barmaverain Marie (St·Pierre), Bello 

Ernestine (Nus), Bois Thérèse (Aos· 
te) Celesia Germain (PolJein), Gal 
Aline (Aoste), Glarey Thérèse (Ar· 
vier), Mérivot Fautine (Fénis) Mori· 
se Aurèle (St·Vincent), NeIva Fran· 
ca (Aoste), Ronc Emilie (Bosses), 
Rossi Modeste "(Aoste), Scapillato 
Amélie (Aoste), Travagliati Ferruc· 
CIO. 

Licence L.ycéale 
Barmaverain Louis (St·Pi'erre), Be· 

netti Laure (Aoste): Bertola Paul, 
Caruso Anne Marie (Aoste), Della 
Valle Charles (Morgex). 

Un nouveau foyer valdôtain 
Mardi 14 octobre a été cél é-

b ,é à Brusson le mariage de 
not re ami Clément Alliod, insti­

tuteur, avec M.lle Cugnod Mo­
deste, institutrice. 

Nos jeunes et sympathiques 
épou x . membres de notre mou· 
vement, form eront un nouvea u 

foyer va ldôtain auqu el nous a­
dressons nos m eill eurs souhaits. 

Instituteurs tous les deux ils 
continueront à se dédier à l'en­
seignement avec leur passion 
accoutumée . Ces Jeux enfants 
authentiques des vallées de Gres· 
soney et de Brusson porteront 
dans le nouveau chapitre de leur 
vie tout le parfum de leur jeu­
nesse, tout l'élan de leur en­

thousiasme. 
Nous leur en voyons nos sou­

haits d'unionistes et nos meilleurs 

vœux de bonheur. 

Un nouveau livre de religion 
en f r unçuis 

Les infatigables sœurs de 

S. Joseph viennent de nous fai-
re une belle surprise et de nous 
donner une grande joie. 

Elles ont préparé le livre de 
religion pour nos écoles primai· 

l'es. 
Il s'agit d'un magnifique livre 

relié, contenant toutes les no­
tions de religion que l'enfant 

valdôtain devra apprendre à 
l'école. 

Deux préfaces présentent cet 
ouvrage à nos chers écoliers: 
celle de Mgr l'Evêque et celle 
de M. l'Assesseur à l'Instruction 

Publique. 
Les enfants y trouveront tous 

les éléments de notre religion 
catholique depuis les principaux 
passages de l'Ecriture Sainte, 

jusqu'au catéchisme et aux priè· 

res. 
En attendant qu'on nous con­

tente ulle bonne fois par un ca-
téchisme en français, nous pour-
rons très bien nous servir de ce 
livre de religion que nous som­
mes tentés de nommer « la Bible 

de l'enfant Valdôtain » . 

Ce livre est illustré par une 

belle série de photos de nos 
églises et de nos clochers ainsi 
que par de belles reproductions 

de tableaux artistiques. 
Il est le visage de la V allée 

d'Aoste chrétienne et valdôtaine, 
le visage de notre Vallée d'Aos­
te telle que la rêvaient l'Abbé 
Trèves et Emile Chanoux. 

On ven d 
déchets de fruits (mangimi) pour 
bétail et volaille. 

Société ICA V . 30 . rue Carducci . 
Tel. 371 . Aoste. 

Avez-vous des 
de deuxième 

pommes 
choix? 

Portez-les à lu Société 

Voulez-vous du Jus de pommes? 
La SOCIÉTÉ l.e.A.V. vous donnera 35 kilogramm8s de 
jus très pur pour un quintal de pommes, et des SIUS­
produits dériv,s pour 18 ravitaillemont de votre bétail 

Industries Conserves Alimentaires Valdôtaines 
30 - Rue Giosuè Carducci - Aoste i - T éléph. 371 
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L'Association Spurts d'Hiver 
Vallée d'Aoste 

NOl/S publioI!s ci·oprés les princi· 
pal/x arlicles des statuts de l'Asso 
ciation Sportsd'HiverVallée d'Aoste 

Celle associa lion est une fédératio/l 
de 10lls les ski·clllbs de la Vallée et 

Qu'entendent certaines ~ens 
par "autonomie,,? 

Les lédacteurs du Partisan nous 
demandent comment on peut m a r­
.cher séparés tout en frappant unis. 

Ils démontrent par cette parole 
qu'ils n'ont pas encore compris le 
principe fédéraliste. Une telle deman· 
de d 'ailleurs ne nous étonne aucune· elle a le but principal de développer 

les sports d'hiver chez nOLIs. ment de leur part: n'avons nous pas 

/
. vu en effet qu'ils n 'ont j'amais su Celle association préparera auss jJ ' 

sortir ' du cercle vicieux du natlona· une équipe de champions qlli parlici· 
lisme ? ILs se sont con/entés de pas· peronl avec /lOS cOlllellrs aux gra/l-
ser d'un nationalùme à l'autre; ils des compétitions flationales et intel 

nationales. ont cru faire du ProE/ès ; ils ne se 
Nous adressons /lOS compliments a sont pas aperçus qu'iLs tournaient 

M. le Doel. Perolino GlIy et cl M. le dans un cercle, qu'il; faisaient du 
Col. Bérard qlli ont été élus présl surplace. 
dent et vice président de cette asso. Mais cette demande ne démontre 
ciatioll. pas seulement qu'ils n'ont jamais 

ST A TUT S compris le fédéralisme, elle démontre 
encore quelque chose de beaucoup 

ART. 1 - Scopi della c Associa plus grave. 1 

zione Sports lnvernali Valle d'Ao 1 Ls se vantent d'être les promoteurs et 
sla .. sono quelli di promuovere, les auteurs de l'autonomie. Mais com. 
incrementare, organizzare e mag 
giormente potenziare l'attività ago 
nistica e l'attrczzatura tecnica della 
sci nelle sue varie specialità e de 
gli sports invernali in genere. non 
chè di poter formare la rappresen 
tativa della Valle di Aosta per quel 
le competizioni nazionali ed inter 
nazionali indetle in Valle ed aile 
quali si renda opportuno parteci 
pare con imigliori elementi da at 
tingere dai vari sodaliZi val~ostani 
aderenti. 

ment conçoivent. ils l'autonomie, puis· 
qu'ils n'admettent pas le fédéralisme? 

Ils ne la conçoivent pas comme (n· 
dépendance totale, car nous savons 
qu'ils y sont radicalement contraires 
(ils n'ont jamais été nationalistes 
valdôtains). 

Comment la conçoivent· ils alors? 
Hors du fédéralisme et de l'indé· 
pendance, il n 'y a que le centralis­
me. Comment conçoivent· ils l'autono· 
mie dans le centralisme, puisque l'Etat 
centralisateur veut tous les pouvoirs 

ART. 2 - La c Associàzione Sports dans ses mains? 
lnvernali Valle d'Aosta .. aderisce 
alla F.1. S. I. e ne accetta 10 Statuto Or il est évident que même pour les 
ed i· Regolamenti; la F. 1. S. I. ri co «partisans» les plus acharnés du 

conformisme, tels qu'ils sont, il n'est nosee nella c Associazione Sports 
lnvernali Valle d'Aosta JO l'organo pas possible de sOlf,tenir l'autonomie 
periferico che la rappresenta in sans que l'on ne reconnaisse que sur 
Valle d'Aosta e le concede la più plusieurs points il faut « marcher 
ampia autonomia amministrativa ed séparés » d'avec l'état. 
organizzaliva. La F. 1. S. 1. riconosce Pourquoi ces pel sonnes ont-elles 
inoltfe la più ampia autonomia orga attendu jusqu'à présent pour nous 
nizzativa per tutte quelle manife. demander comment on peut marcher 
stazioni a carattere amichevole con séparés tout en restant unis? 
i sodalizi sportivi delle nazioni con Il {allait le demander (à nous ou 
finanti con la Valle di Aosta e ri à d'autns) avant de donner comme 
servale nella partecipazione ai solI sous-titre à leur journal , la parole 
sodalizi valdostani ad~en ti alla « autonomie ». Une autonomie, qui 
c Associazione Sports Invernali Val. n'est pas une endormie, ne peut 
le d'Aosta.. être qu'indépendance' totale, ou bien 

ART. 3 _ Ppssono far parte della un régime qui pen,ette de marcher 
c Associazione Sports Invernali Val séparé des autres tout en leur 

restant uni. le d'Aosta .. - e conseguentemente 

Il Y a Brutus . 
et Brutus 

-_._----

D es Messieurs qlii avaien t ac· 
c usé Emile Chanoux de faire du 
catho lico- rég i(' nal i~me, se met­
tent à Liire du catholico·jacobi­
nism e, après avoir fa it du catho· 
licn. na tional ism e. 

V ous c loy ez que nous plai 
santo ns? P as le m oins du mOIl 

de: ces lllessi t.: urs - pardo!l 
ces ciL oye ns - s igllent à pre 
s ent leurs a rti ,; ,es du nom dou 
blc l11 cnt révol Uli o llllaire de Bm· 
tus, comme les signaient les 
sans·cuLottes de la Révolution. 

Tous les sans·culottes avaient 
en effet ajouté - et souvent 
même substitué - à leur nom 
de baptême celui de Brutus. Ces 
camerati - pardon, ces t::itoyens 
- néophytes républica.ins, fraî 
chement convertis, veulent imi 
ter les glorieux républicains de 
17 89; s'ils en imitaient au moins 
les vertus, mais hélas 1 ils n'en 
imitent que les manies, qu'ils 
s'efforcent d~ concilier avec leurs 
habitudes de la période fasciste 
dont ils n'ont pas réussi (et ne 
réussiront probablement jamais 
à se débarrasser. 

Nul doute que ces néophytes 
pour rattraper le temps perdu 
ne fassent des -pas de géant dans 
la carrière révolutionnaire et ne 
finissent par mettre au bas de 
leurs articles catholiques des noms 
comme Marat, Hébert et Fou 
quier Tinville. 

Quel dommage cependant que 
ces Brutus de la dernière secon 
de n'aient pas senti leur vocation 
de Brutus au temps du fascisme 
quand il y avait vraiment besoin 
des Brutus 

Mais évidemment, en ce temps 
là le rôle des Brutus était trop 
dangereux ... et celui de parti 
sans de la dictature trop avan 
tageux. 

Prof. Albert DEFFEYES 
Directeur responeable 
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diventano automaticamente affiliati 
alla F.1. S. 1. - i sodalizi valdostani 
che ne richiedano l'adesione accet 
lando incondizionatamente il pre· 

Chez DA N T E, 
de bonnes liqueurs, mais 

vous trouverez du bon café, . 

surtout du bon vin! 
sente Statuto. . 

ART. 4 - Il Consiglio Direttivo 
della c Associazione Sports Inver· 
nali Valle d'Aosta. è composto dai 
PFcsidenti (0 persona da essi espres· 
samente delegata) di tutti i soda· 
Iizi aderenti, dal rappresentante deI 
C. O. N. I. per la Valle d'Aosta, non· 
ché da un membro designato dalla 
Direzione dell'Ufficio Regionale per 
il Turismo che rappresenti l'Am· 
ministrazione della Valle di Aosta. 
Il Consiglio Direttivo elegge ogni 
tre anni, entro il mese di settem· 
bre, il Presidente ed il Vice·Presi· 
dente. 

ART. 5 - 1 sodalizi aderenti ri· 
mangono unicamente impegnati: 

a) a tesserare alla c Associazione 
Sports Invernali Valle d'Aosta. tul· 
ti gli atleti che partecipino all'atti· 
vità agonistica in rappresentanza 
dei singoli sodalizi aderenti; 

b) a mettere -a disposizione della 
c Associazione Sports Invernali Val· 
le d'Aosta., sia pel' allenamenti col· 
legiali, sia per le gare indelte fuori 
Valle, nonchè in Valle in rappre· 
sentanza della Valle stessa, quegli 
atleti che il Consiglio Diretti vo ri· 
tenà di clü~are il far parte della 
rappresentatYva valdostana; 

c) a comunical'e entro il ' 15 otto· 
bre di ogni an no il calendario spor· 
tivo ed a discuterne la predisposi. 
ziane onde evitare concomitanze di 
gare affini sia in Valle che fuori 
Valle. 

Chez DANTE, rue De Tillier, ex·café PARTISAN 

*---~ Droguerie NEX Comestibles 
M iel- Saucissons - Fromages - Fontine (pl'oductionlocale) 

BOllne marchandise cl bon marché 
AOSTE· Rue Croix de· Ville 

SIlagasins jturora 
50 - Rue de Tillier 

z - Avenue de la Gare (près de la banque Bérard) 

Pardessus ( 
Imperméables { 
Pantalons ( 

de ski 

,,* 
Pardessus 

pour hom-
mes et jeu-
nes-gens 

* 
Paletots 

pour enfants 

pure laine 
8.000-9.000 

12.500 

Fourrures 
! 
, Fourrures patte d'agneau 
1 ~ lapin noir 
: • lapin marron 

» mouton 
» groenlande 

--
Imperméables 

: hommes 
, pur coton maco 
1 

modèles brevetés 
---

Vareuses 
pour hommes 

12.000 
15.000 
16.000 
15.000 
18.000 

8500 

pure laine 
pour dames 12.000 (giacchettoni).::9.000 
les plus beaux 14.000 pure laine 12000 

---
modèles tein· 16.000 1 

tes à la mode ! Vestons en peau 
1 morron noir, intérieur de peau 9.500 

Pantalons brevetés 1 - -

pour skieurs i C o mplets 
Gabardines ,i pure laine 12.000 

Habits de mariage 

1 , 
1.· 


	39_1
	39_2
	39_3
	39_4

